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[Text]
I think that there is some explanation for 

this in that the Rajasthan project, the one 
that I am referring to, is the second Canadi- 
an-Indian undertaking. There was a previous 
project, a duplication of the NRX reactor just 
outside Bombay, where the Canadian Ford 
personnel, in effect, took the prime contract 
whole. The Indian Atomic Energy agency now 
are learning the ins and outs of putting one 
of these together themselves and I would 
expect Pakistan, in their nuclear program, 
would follow through with the same approach 
on their second or third, depending on how 
they make out.

Mr. Hymmen: Is there any consideration at 
present in either India or Pakistan for the 
type of legislation we are considering now or 
is the liability in the case of a disaster or an 
accident entirely assumed by the govern­
ment?

Mr. Graham: On the Kanupp project we 
have a liability release from the Atomic 
Energy agency there that follows much the 
same format as we have had with Atomic 
Energy of Canada which is backed up by that 
Order in Council which you are familiar with. 
They are embarking in the area of agree­
ments but it is coming quite slowly. During 
the course of our Pakistan project we have 
had quite extensive discussions with them 
and with the Atomic Energy Control Board 
here and with the international agency in 
Vienna which has culminated in Pakistan 
signing a safeguards agreement on this 
Kanupp project; frankly we were delighted to 
see them move ahead on that. It makes pro­
curement of materials particularly from the 
United States, much easier.

Mr. Hymmen: Thank you.

The Chairman: Mr. Foster.

Mr. Foster: An additional question. In Mr. 
Gilchrist’s annual report of Eldorado Mining 
and Smelting, he suggests there should be an 
increased amount of sales during the latter 
part of next year, 1971-72. Do your sales 
people expect an increase much over—he was 
talking reactors or uranium, I suppose it 
would be uranium. I wonder if you could 
comment on this.

Mr. Durant: Canadian General Electric 
specifically looks on Canada as being their 
base of operations and the main customer in 
Canada is Ontario Hydro, and their plans are 
well known.

Mr. Foster: Yes.

[Interpretation]
Ce sens de l’initiative peut s’expliquer en ce 

sens que le projet Rajasthan dont je parle 
est la deuxième entreprise canadienne en 
Indes. Il y avait déjà eu un réacteur qui n’é­
tait ni plus ni moins que le jumeau du réac­
teur NRX à l’extérieur de Bombay où l’auteur 
du contrat original était le personnel de la 
Canadian Ford? Les Indiens apprennent main­
tenant à bâtir ces réacteurs eux-mêmes et 
nous nous attendons à ce que le Pakistan en 
fasse autant.

M. Hymmen: Envisage-t-on actuellement en 
Indes ou au Pakistan d’adopter une loi sem­
blable à celle que nous étudions ou la respon­
sabilité en cas de désastre ou d’accident est- 
elle entièrement assumée par le gouverne­
ment?

M. Graham: Dans le contexte du projet de 
Kanupp, la déclaration de responsabilité de 
l’agence de l’Énergie atomique là-bas suit 
dans les grandes lignes celle de 1 ’Atomic 
Energy of Canada qui est appuyée par le 
décret du conseil que vous connaissez. Elle 
s’embarque dans des accords, mais le proces­
sus est assez lent. Tout au long de notre 
projet avec le Pakistan, nous avons eu des 
discussions assez longues avec ce pays et avec 
la Commission de contrôle de l’Énergie atomi­
que ainsi qu’avec l’Agence internationale à 
Vienne qui ont abouti à la signature au Pakis­
tan d’un accord de sauvegarde dans le cadre 
du projet de Kanupp; nous avons été heureux 
de les voir progresser dans ce sens. Il rend 
l’acquisition de matériaux beaucoup plus faci­
le, particulièrement en provenance des 
États-Unis.

M. Hymmen: Merci.

Le président: Monsieur Foster.

M. Foster: Une autre question. Dans son 
rapport annuel de l’Eldorado Mining and 
Smelting. M. Gilchrist prévoit une augmenta­
tion des ventes durant la dernière partie de 
Tannée prochaine, soit en 1971-1972. Vos 
agents des ventes prévoient-ils une augmenta­
tion considérable—il parlait des réacteurs ou 
de l’uranium, mais je crois qu’il s’agissait 
plutôt de l’uranium. J’aimerais avoir votre 
avis sur ce sujet.

M. Durant: La Compagnie Général Electri­
que du Canada considère le Canada comme 
leur base d’opération et leur principal client 
canadien est l’Hydro de l’Ontario, et leurs 
intentions sont bien connues.

M. Foster: Oui.


